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L e s  So l s  Salés e t  l'Irrigation en Afkiqu2 

I _  

Les sols done l 'evolxtion ou les caractér is t iques sont modif iEs  

p a r  les effets de sels solubles (plus que le gTypse) ou d'ions en provenant: 

ex i s t en t  dans les cinq continents. Ils sont par t icdièrement  étendus en 

zone ar ide ,  coime cela g'observe facilement en & f r i ~ z s .  Ils peuvent exister 
originellenie=%; ils sont souvent dus B l ' inf luence d ' i r r iga t ions  mal con- 

àcites. 

I. Les difféxectes .catégar& de sols- Crigine, des sols 

, A. Les sols sehàodlques eh Àfïiqde 
- -  

I .  . Certains de ces sols sont  seulement enrichis en- sols q u i  appa- 

r a i s s e n t  souvent sous forme d'ef5lorescences. C e  sol l t  les sols s a l k c ,  

aussi appelés, _Solonchaks .- ou -c Cq7proso~onchaks. Ils peuvent garder une 

strtir',t;ure fsiab1.e en surface.  E s  coatiennent fréquemment ¿es nodules 

gypseux,-parfo1~ sur eocroctement gypseux. S u i v m t  les cas i ls  pr6P,e,nCeut 

m profil  salin ascendant, ou descendant ou in tem6dia i re ;  plus rarement 

il est homogène, come B Kairouan, en Tunisie. ~l1euï.s ils sont r e~0uver tS  

par uce croute saIíne,ou, plus souvent en kgrique, par äes pe l l i cu le s  sali- 
ces moins épaisses.  Ils peuver,t Cere hydromor@ies -- e t  cosporter dors ,  gGZ6- 

ralement un p r o f i l  salin descendant, souve~rc; acconipagné de tâches rouges -- 
Parfois  i l s  poss&lcnt une croute s a l i n e  de nzppe. 

- 

. 
Assez frQquemuent cette dernizre catégorie présente aussi  des 

tâches noirs de sulfures de fer: so ls  salins ?i sulfuxes acidi-giants ou 

thioniques. d Lors de leur assainissement, Far drainage, ces sulfures quj- ï?ro- 
viennent de la rQduction de sulfates, en se réoxydant provoquent uae t rZa  
forte acidification du sol ,  jusqu'd p : ~  in far ieur  2 2. 

Dans quelqws sa l in s  le sel es t  un chlorure mlxte de calcium e t  

de magnésium: so ls  à salant hygroscopiquc - reconnahales aux tâches brun 

fonti?, humides même en saison sèche? de leur sur5ace. 
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2. D'autres so l s  a m t  t r é s  ricSes eri sels mais posszdenk Eussi, au 

moins un hot-izm B 7 structwe difftlse, dégradGe par le n o d i m  (parfois le 
magnésiuiij: ce sont -- Les SOIS salés B alcal& ou sols salés sodiques. 

La btruccute de 1eur.horizon stiperficiel pcct $tre d i f fuse  oit 

friable o CY 3otwsouflde ou lame1Saire ou en pseudosable celui-ci prowmant: 

come S'a montré. S e m a ~ t ,  du déchhamnt d m  lamelles de l a  précédente par 

des cris :allisations salines trés alIoagEes. 

L---L 

Ay lieu d'Ztre, c o m  les .cas ci.-dcssus; rkhes en chlorures ouiet  

sulfates i l s  peuvent l'$tre en bicarbonates eX carbonstes de sod&m et préceo- 

ter en sutface des tzches ou pellicules noSres d'humss sols  à, salant: .noir ou 

salant alcalinisant. Leur pH at te int  e t  dépasse IO ou I I .  

3 .  Eufin des sols salsodiqites 'sollt peu salés tout en prQsentant dans 

au moins u11 horizon du profil, la structure diffuse,  comme incli-quë plus haut. 

Ce soct les  sols peu ou non salss 5 alcal i ,  ou sodiques. 
_I_ 

Ils peuvent être hydromowhes ou non. CerlrnincJ ne présèntant n i  

migration els accumulation, ni dégradation de l'argile. D'autres ont sub5 wa 

lessivage da l'argile:- Ce scut les -- Solonetz qui pc.sskdent un horizon d'eccw . 

n;ulation mssif, ou en colonettes 3 structure diffase % l'ínC@rieur de ces 

dernières. Dans d'autres, enfin, un processus d'l1y'drolyce a provoqué la  CIé-. 

gradation'de l'argile e t  l'apparition d'un horiTon b1üïichí.b l a  1i;nite des 
horizons A et 13. Ce sont les sols  solodisés. I 

. .  

, B .  Origine des sela 

1. 11s peuvent yrovcdr des eax: narines. Ce soxit alors eaaenticille-í 
went des chlorures et sulfates, assez rarement; cies cnrbonateo . 
a. 
Eine: apport d'enbrms par les vents et 'Ics phi-ce,  effet de r az  de marie, 

Ce sont souvent les nem actwl1e.r: ou scbactuellcs en consrituent Svori- 
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action de l a  mer sur les nappes phréatiques des zones littorales, pédtra- 
t ion dans les deltas (val lées  du N i l ,  du S h é g a l  etc....), dépôts lagunaires 
récents {pleines l i t t o r a l e s  d'Oranie),cc&letnt de golfes sub-rgcentn 

I .  

(basse val l&e de l a  Medjarda en Tunisie). Un cas par t i cu l i e r  ese c e h i  des 
magroves dans les zones l i t t o r a l e s  des régions tmpicalcs souvent: hunGdes e 
do& les sols nonr, fïE.qua"ent des so ls  salsodiques thioniques e z 

- "  - 
b.  Ifs Feuvent provenir da d6pEta Icarizls, ancieh CO- les mames et  1 "  

arg i les  salées de 

Ils peuvent donner des sols sal¿& sur place. Le plus souvent ce n'est: 

qu'aprgs le trailsport daà Qlémenzs soiubles e t  l eu r  dépôt: en des sonss ?;CS 

basses. C e  . t ransfer t  est-du aux eaiw de m i s s e l l e m n t  ou aux oueds e t  l'ac- 
cumdation s'en f a i t  2 l a  surface ou ddbs l a  masse d'alluvions e t  de collc- 
vions, ou dans des nappes phréatiques doqt l a  teneur en sels croit &mi. 
11 e s t  souvent amplifié, piincipaleruent en zones arides, par  -- l 'effet  des,. 

irrigations. 

ou dan3 l e  sol. de chaque heceaïe irrigug; il peut Stre_ i nd i r ec t  en provoquant 
l a  créat ion ou l a  remontée de la nappe phrGatiqu2 sur place ou en aval, Les 
lits sableux ex i s t an t  dana les sols, d'alluvions par exemple, de p&+j.&t:ro,s : 

IrriguGs jouent un rôle trés impcrtarit, Eavorab1.e ou &phaste suivant les 

cas, dans l a  c i r cu la t ion  de ces e a u ,  et l a  formicion parfo is  de 801s t r6s  

salés (pl .ahe de l a  Kna-Algérie). 

di f fé ren tes  Opoques d2tUS de nombreues régions de Yighreb. 

Il petit être d i r e c t  paï  la masse-de-sels déposes a la  surfkce 

2. Ils peuvent provenir, su r tou t  en  zone aride de l'altéretion de 

--__I roches telles que basal te ,  granite riche en albite, s c h i s t e s  riches en 

amphiboles sodiques. 

Tlssse foment sur place (Port Soudan-Sudan) ou aprés t ransport  ¿eo é1&n"@o 

solubl.es, dans des chaines de solü (Tchad) ou 5 g r a d e  distance par les ri- 
vières (Logone - Chri). 11s sont trds répandus en Agrique Tropicah (Hord 
Togo - Renin - 1Tigri.a - Tckad - ICenycr - Yízambique - Zambie etc a . .  ,) o 
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Les sels de ces sols salsodiques sont essentiellement  bicarbonate:^ 

et carbonates de sodium (ou parfois de potassium - Kenya). Suivant les condi-. 

tions, les carbonates et sulfates de sodicm peuvent se transformer les uns 
dans les autres (Cheverry, Mme Timar) 
réduct?on, et d'actions microbiennes. 

par suite de divers processus d'oxyda- 
E i  - 

Les so l s  sont alors quelquefois des sols salins ou três sal& 2 
alcali. 

des solonetz. 

Ils sont, plus souvent, en Afrique, des sols solodisés, plus rnremenz of 
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